
Voici  le  déroulé  d'une  année  de  tergiversations  avant  d'obtenir  la  certitude  que  le  
reportage  tourné  à  l'occasion  de  l'enquête  orphelin  (novembre  2011)  ne  sera  jamais  
diffusé. Les orphelins doivent rester invisibles,  ils  dérangent.  Comment une chaîne de 
grande audience pourrait-elle se permettre d'assombrir la soupe du soir de millions de  
téléspectateurs ? Donc pas d'orphelins au JT de 20h ! Voilà comment on confectionne  
l'information sans transparence, ni exhaustivité, et loin de toute pluralité attristante … 
C'est désolant en France en 2013 ! 

Les orphelins : dernier souci de la campagne présidentielle ... comme des médias

Novembre 2011 : TF1 nous fait l'honneur d'un reportage sur les orphelins. Le tournage se déroule 
près  de Paris  et  sur  Nancy (lors  d'une  présentation  à  la  Caf  de  l'enquête  orphelin).  48h donc, 
consacrées à nos enfants. Le miracle, croyons-nous !

Rassurez-vous,  miracle  illusoire  … Aujourd'hui,  31 mars  2012,  5  mois  après  ...  Le  JT de 20h 
consacre son temps d'émission à de bien beaux reportages sérieux puis divertissants – un peu de 
plage, de sécheresse, de temps de devoirs des écoliers ...

Bref, Anne ma sœur Anne, tu ne vois rien venir, n'est-ce pas ? ... Et bien non ! 
Je tente de contacter la journaliste responsable de notre reportage ...  silence radio, les mails  ne 
captent plus ... bien dommage, elle semblait tant s'impliquer dans la réussite de ce sujet. 

Voici mon dernier message à son intention que je transmets également via le courrier lecteur de 
myTF1 :

« Bonjour,
 

Je me permets de revenir vous demander des nouvelles de notre reportage sur les orphelins en 
France.

 
Il est vrai que l'actualité est fort chargée, avec les prochaines élections présidentielles.

 
Mais je désire apporter de l'eau à notre moulin. Sachez que l'électorat du veuvage devrait  
largement influencer les prétendants. Avec 9 % d'électeurs potentiels et des problèmes bien 

spécifiques - actuellement ignorés des politiques -, nous pensons que notre présence ne peut être 
négligée. Et de fait, nos voix vers l'un ou l'autre. 

Actuellement, aucun candidat n'a évoqué les veufs ou les orphelins. Bien sûr, direz-vous !
Pourtant, le premier qui aurait le courage d'aborder le sujet rencontrerait l'écoute attentive de plus 

de 4 millions de personnes dans notre pays.
 

Voilà ! Je souhaitais souligner ce fait que l'un des membres de la Favec va expliciter plus  
amplement dans le prochain numéro du journal de l'association.

 
Si seulement, cela pouvait ouvrir une fenêtre favorable à notre minorité occultée et trop longtemps 
silencieuse, alors ce reportage aura servi à quelque chose et vous ne l'aurez pas tourné en vain ...

 
Vous remerciant de votre écoute et de votre compréhension, recevez madame l'expression 

renouvelée de ma sympathie. »



Pas même le souffle ténu d'une légère bise de printemps comme réponse ... pourtant, il me semble
avoir froid !
 
à suivre ... peut-être !

************************

Pendant ce temps, la France continue de compter ses orphelins 

Quatre soldats tués en Afganisthan et voici cinq enfants endeuillés d'un père. Les médias y ont-ils 
fait allusion ? Que nenni … Pourtant Nicolas Sarkozy leur en offrait l'occasion. Novembre 2011, le 
voilà  déposant  une gerbe sur  la  tombe du soldat  inconnu en compagnie de  petits  orphelins  de 
l'armée. Le symbole est là. Les guerres restent un vivier d'orphelins, quel que soit le front où se 
déroulent les combats. Mais les guerres armées ne sont plus les premières et les seules à endeuiller 
des familles : le cancer, les accidents de la route figurent au rang de nos combats modernes. 

Toutefois, nous pensions que ce genre d'évènements servirait à rappeler que les orphelins existent 
encore, notamment dans les professions à risque. Et dans le cas de l'armée, les hommes y sont 
exposés au risque maximum.

La jeune compagne de l'un des soldats tués crie sa révolte dans les médias : « Qu'ils rendent les  
pères à leurs enfants, à ceux qui ont encore la chance d'avoir un père » (Europe 1).
Elle se retrouve seule avec une fillette de 14 mois. On ne peut que comprendre (et même partager) 
sa colère vis-à-vis de la raison d'état. Aucune guerre n'est juste, aucune mort ne se justifie ... et 
surtout pas dans de telles conditions ! Que souhaiter à ces familles ? Des mots "courage, force, 
soutien ...", des larmes écrites qui n'apaiseront jamais leur peine .

*****************************

Dieu que la Fourmi est râleuse en ces jours de grand froid ...

Voici le texte de ma dernière – et ultime – tentative auprès de TF1. Restons modeste : ces grandes 
messes de l'information ne méritent pas un tel acharnement contre eux. Après tout, que sommes-
nous pour  réclamer des nouvelles d'un reportage depuis longtemps archivé sans suite ?

Que  pesons-nous  face  à  ces  entreprises  télévisuelles,  soucieuses  d'informations  rentables  ?  De 
simples fourmis ! Donc leurs journalistes peuvent sans vergogne vous embobiner en vous confiant 
que  le  sujet  des  orphelins  les  touche  car  ils  en  connaissent,  proches  d'eux  …  vous  armer 
d'espérances  sur  la  portée que ce  reportage inédit  aura sur  l'opinion … vous prendre temps et 
énergie, rentrer chez vous, déplacer tous les meubles, salir vos parquets … vous pressurer de leurs 
exigences une semaine durant ... puis simplement vous ignorer sans justification aucune dans les 
semaines qui suivent !   

J'envoie un dernier mail à la responsable venue tournée le reportage. Mon indignation fait suite à un 
sujet  monté  par  elle  et  qui  mettait  en  scène  un  orphelin.  Mais  pas  un  orphelin  larmoyant,  un 
résilient, voilà toute la différence. Il faut montrer du solide, l'espoir et la ténacité de s'en sortir … Il 
faut arriver après les difficultés et les deuils ! Il faut montrer les rires et la joie qui masquent la 
réalité ! 



« Madame,

C'est avec surprise que j'ai regardé votre reportage sur les actions de parrainage en France, diffusé 
au  JT de 20h ce 5 décembre 2012. Ainsi le sort de ce jeune garçon orphelin vous a attendri. Il est  

en effet très émouvant, à la fois symbole d'un effet constructif de la solidarité humaine et d'une 
résilience réussie.

Les orphelins restent donc capables de toucher votre sensibilité de journaliste. Il est vrai que ce 
sujet approchait de près votre vie privée, du moins devais-je le croire pour me sentir dans la 

confidence (car d'autres versions biographiques m'ont été rapportées ensuite ...).

Nous n'avons plus espoir que le reportage tourné en novembre 2011 puisse être diffusé. Notre 
enquête sur les orphelins – grâce au silence médiatique – a rapidement sombré dans les brouillards 

d'automne et la glace des regards détournés.

Je tiens tout de même à vous signaler notre nouvelle enquête lancée en 2012, sur les relations 
souvent problématiques et douloureuses des orphelins et de l'école. Vous trouverez le questionnaire 

que le site de la Favec.
Mais que je suis présomptueuse ! Comment un tel sujet peut-il intéresser l'opinion publique 

française, en quête d'optimisme et de fêtes scintillantes ? Et pour des journalistes soucieux de 
rentabilité, voilà un sujet d'une médiocrité navrante. Mettre en valeur le tissu associatif de notre 

pays, certes, mais celui qui porte des valeurs à la mode. Comment croire que la veuve et l'orphelin 
apitoient encore ? 

Je cesse là mes récriminations. Elles finiront sans aucun doute dans la corbeille parmi des milliers  
d'autres. Peu m'importe désormais.

Je vous souhaite de bonnes fêtes avec la certitude que 2013 accompagnera votre ascension dans les  
couloirs du journalisme. Après tout, les Français sont riches de reportages à fleur de peau ... » 

***********************

Tiens la Fourmi se calme ?!

Enfin elle me répondit et m'expliqua enfin  notre "éviction" du 20h ... Sa responsable de production, 
visionnant  le  reportage,  l'a  écarté  d'emblée.  Sa  raison  tenait  en  quelques  mots  :  trop  « triste,  
difficile à passer à une heure de grande audience ».
Et n'a plus voulu en entendre parler !

La franchise est là et souligne le malaise que causent les orphelins dans la société.

Mais le journalisme devrait donner la parole à TOUS et toutes les douleurs. Oui la vie est triste. 
Nous aimerions tous l'oublier.

Merci Madame de nous avoir enfin répondu et d'avoir tenté de relancer le sujet, une fois ou deux ... 

Personnellement,  la  Fourmi  préfère  l'archiver  dans  ses  mauvais  bons  souvenirs  et  transférer  sa 
colère sur une autre feuille de lierre !


